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au Japon les peintres

peignent les grues migratrices

moi je les photographie

 

Cannes, Bocca Cabana



 

aujourd'hui dès l'aube 
à l'heure où les lampadaires 
ferment leurs paupières 
les grues préparent leurs nids
inlassables rotations

Cannes, Pointe Croisette



 

cette grue des sables
la digue don dai ai ne
transforme le monde
c’est aussi simple que ça
d’imaginer son destin

La Croisette, Cannes, hiver 2025



 

chaque migrateur
possède un talent discret
champion de yoyo

Mouans-Sartoux, printemps 2025



 

comme un ver luisant

il brille inlassablement

l’appel de la grue
Cannes, Pointe Croisette



 

curieuse au balcon
la grue craquette le monde
et le modifie

Cannes, Moure Rouge, printemps 2024



 

dans son nid la grue
couve de futurs voyages
le futur patiente

chantier naval du Moure Rouge, Cannes, hiver 2026



 

j’écoute chanter
pendant la saison du nid
la grue printanière

Cannes, fin d’hiver,  2024



 

gris ciel sur les grues
de l eau plus haut que nageoires
les poissons et moi
nous avons le poil mouillé 
de la tête jusqu'aux plumes 

Cannes, Pointe Croisette



 

hasard ou humour
le voyageur s’interroge
à chaque seconde

Cannes, Pointe Croisette



 

il a réussi
maintenant le soleil roule
jusqu’au crépuscule

Cannes, Pointe Croisette



 

il joue dans l’espace
à convoquer le futur
le traceur de lignes

Mouans-Sartoux, automne 2024



 

l’azur pour casquette
passer l’hiver au soleil
un travail de peintre

Cannes, hiver 2025



 

la science-fiction
brume à deux pas de chez moi
le quotidien flotte
ce matin frontière floue 
est-ce un mystérieux martien ?

Mouans-Sartoux, hiver 2024



 

le pêcheur de lune
a sorti les grands moyens
cependant bredouille

le temps cet insaisissable
suit sa ligne indifférent

Cannes, Pointe Croisette



les grues montrent l Ouest
profond désir d enjamber
tous les crépuscules
 

Cannes, Pointe Croisette



 
 

migrer sur la lune
goûter à d'autres espaces
un rêve de grues

Cannes, Pointe Croisette



 
 

parfait équilibre
être là sans y rester
plus qu’un seul instant

Cannes, Pointe Croisette



 

pas un seul nuage
on peut s’élever sans crainte
et toucher le ciel

Mouans-Sartoux, printemps 2025



 

perpendiculaire
verticale horizontale
mais la diagonale

Cannes, hiver 2024



petite planète 
le vent du Sahara t'offre 
un soleil sablé

Cannes, Pointe Croisette



 

projecteur au dos
la grue se tourne vers l’Est
un rêve solaire

Mouans-Sartoux, Printemps 2024



quel futur ici ?
Paysage évolutif
les grues suivent le vent
girouettes lumineuses
suivent le temps
le rythme des codes-barres et tiroirs-caisses
d’un désir béton
l’envie d’un soupir dommage
d’une impuissance
et de hausser une épaule
à l’échelle de la planète et de son histoire
nos bétons demeurent dérisoires
moi aussi
l’espèce humaine aussi

Boracay, été 2023



 

réussira-t-il
le joueur de bilboquet
à croquer l’aurore
?
certains matins le miracle
est aussi joueur que l’homme

Cannes, Pointe Croisette



 

suivre leurs destins
tel est leur désir profond
où donc est le Nord
?

Cannes, Pointe Croisette




